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PETIT COURS D' ARMONIE PRATIQUE

'omme l'espace réservé dantes unî journal à
ut " Cours d'haronie," est assez restreint,,
nucîs nous bornerons à donner seuement les
règles générales île l'harmniie- sanis coien-
taires, nous réservant île faire nos remarques
sur les exceptions aux règles, au fur et i iesure
qu'elles se présenteront dans lia pratique.

10 Un accord parfait est la combinaison de
trois sons superposés par tierces donnant ainsi
une Fondamentale, Tierce mîaîjecire ou mineure
et Quinîte juste.

2o Nous écrirons nos exercices à quatre
parties, appelées Sopracnîo, Alto, Ténor et Blsse.

3o Un accord parfait nie renferiniîit que trois
sons clillérents, une des notes doit être redou-
blée ; cette nlote est généralement la Fonda-
mentale, quelquefois la Quinte, mais plus
rarement la Tierce.

4o Le chifirage roimaiii employé dans le
Nocturne de Chopin, idirue toujours lia Fon-
daimentale île l'accord.

5o Chaque note d'une gaimino quelconque.
pieut servir de basse à ciu accord parfait.
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(o Les grands chiffres indiquentiun accord
,les petits chiies un accord mineur.

Un petit zéro placé devant le septième degré en
najeur, et le second ou 7ièmie degré cin mineur
iiiîlicndieit unti accord de quinte mineure.

7o Dans l'harmonie à quatre parties, les
différentes voix doivent être placées ic égae
distance autant uIe possible.

8 Un accord est écrit .dans teune position
espacée, lorsiqi'il y at plus d'une octave entre
le Soprano et le Téior.

9o Li note sensible le doit jamais être re-
doublée, excepté detcns cu nie arche d'harmoie.

10o Les accords île Toiique, Dominante et
a',,us-Doiniiite sont appelés accords fondu-

imeniitaux ; les accords île Sous-Tonique, Mé-
diante et Souis-Médianîite, sont appelés secon-
clcires ; l'accord îde sensible sera l'objet d'une
étude spéciale dans les renversements.

ilu Une Résolution normale est une pro-
gression de la Dominante à la Tonique.

12o Dans lic Résolution normale, la Foilda-
mentale de l'accord île Ddiminante monte d'une
quarte ou lescend d'une quiinte sur la Tonique
Ic 1accord suivant ; la tierce qlui est li iote

sensible nionte d'ui demi-ton ;li quinte imaurcle
librement, c'est-à-dire qu'elle monte ou desceml
d'un degré selon le cas ; le redoublement île lic
Fondamientale devient quinte dle l'accord sui-
vant. (Comparez Ex. de Chopin, 2mîe mesure,
progressioi entre le 3ièmîîe et 4ièmiîe temps.)

13> Les chiffres 3, 5 ou 8 placés sur la basse
di preiier accord de chaque exercice iidiquent
(lue lii tierce, quinte oci l'octave île cette note del
basse doit être placée dlants le Soprano.

14o Lorsqu'il y a une nlote commune a leix
accords, il est préférable de garder cette nlote
dantes lic imêiie voix.

Nous donnproins ici trois liasses dont les Nos
2 et 3 devront être travaillés par l'élève, nouns
terminerons notre travail sur les accords par-
faits en harmonisant le No . .
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La tonalité dans l'Ex. 1 est Sol majeur, par
conséquent, le premieir accord ayant Sol pour
liasse, doit se eliliffrer par . Ré, basse dit se-
coud accord, doit se chiffrer- par V, commîîîe étant
le cinquième degré cde la gamine île Sol. Mi,
basse lu troisièie accord, doit se cliffrer par
un petit chilrlie vi, éteint nli accord mineur,
de Sous-Médiante et amisi de suite.

l0 Le 3 placé sur le premier accord indique
que Si, la tierce idu premier accord le Sol, doit
être placé dans le sopralio. Il iu'y a rien de
particulier entre le preilier et le second accord
saif que ces deux accords s'enchaînent par la
Iote commîîîîîune. (Voyez Ré Ilu ténor) les aultres
voix marchent sur les parties les plus rappro-
cliées île l'accord suivant.

(A eoe)

EîaA.-Nuus prions nos lecteurs île vou-
loir bien corriger deux erreurs typIographlii les
qui se Sont glissées à notre insu dans notre ex-
trait lu Nocturne de Chopin, page 144, dci dcr-
nier uiuméro. Eerivez Sol à la basse du premier
temps die la troisièie mesure ; cette erreur
typiograupliqulie nous fait faire îles octaves pa-
rallòles entre li basse et l'alto en ilile temps
qu'un redoublement de li note sensible. A l
3èIe temps de la 4ème lesure, mettez égale-
inent Sol i la basse ; de plus i la 3òmiue ligne îe
la :3ème règle au bas île lia colonne, lisez u1îrle
anîî lieu de quinte.

Réponses aux questions posées a l'Art Musical

Mlle L.-iSt-George, Beauce.
Rép.-Le signe dont vous parlez est appelé

Mordant, il s'exécute cunîe seconde plus bas que
lit nlote principale, lorsqu'il est traversé par une
petite ligne verticale, sinon la ilote auxiliaire
s'exécute au-dessus le la nlote principale.

1n[ois D., Montréal.
Rép.--Nous recommnandons le traité d'har-

uonie île Jadassohln, mais il n'existei qu'en
anglais et cin alleman.

Mlle L. T. D., Lanoraie.
Rep.--Quoiqlcue Beipjunti Godlard uit écrit

pou le pianio, il était surtout violoniste ; i i
étudié sous vieuxteips. Il estnmort il y a deux
ans.

i.L P. A.-Vos questions n'étant pas siglees
et de plus comme elles s'attaquent à 'des per-
soiiailités, nous uie pouvons les discuter dans
l'Aiîr Miusuîon.

M. O. W., London, Ont.
Rép.-L'orgie île Notre - Daie renferme

peit régistres dont quatre-vimgt-deux jeux
parlants dix-huit accouplements ou régistres
accessoires, quatre claviers ; le tirage île jeux
est élect-ique et l'action des claviers tubulaires
pie-iunuatiqies ; nous uic connaissons peas le nomu
de lia pile électrique employée. Le prix de l'or-
gre est dans les trente mille piastres.
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Mademoiselle Victoria Cartier continue ses

études à Paris. Nous avous appris avec plaisir
que le cercle de ses relations s'étendait de plus

Ice plus et que-partout l'artiste canadienne rece-
vait un accueil aimable et sympathique.

L'ART MUsIcAL l'en félicite très sincèrement.

Mlle ,Cartier a reçu à Paris une valse-i t-
proiliptu que lui a dédiée M. Letondal.

A la natiiné- de I' Etude," qui et et, lieu le
dimanche, 7 inrs. chez M. Romain Bussine,
professeur au conservatoire, Madane Lafricaini
se faisait entendre pour la première fois' dans
la cantilène de Djelmai de Charlos Lefebvre....
(Est-ce toi, dont la divine inuence).

Elle y a montré un grand charme, tene jolie
voix et un style excellent...

Les progrès qu'on a pu constater déjà, pro-
mettent beaucoup pour l'avenir. et noues espé-
rolns pouvoir bientôt féliciter de nouveau et
l'élève et le naître pour les résultats qu'ils ne
peuvant manquer d'obtenir.

Lis nombreux mnis îLe M. A. Lejeune, l'ex-
celleut violoniste que nous avons tous applaudi
malinttes fois à Montréal, apprendront sans
doite avec plaisir qI'il continue la série de ses
succès.

Voici ce que nous lisons dans un journal
français au cours (lu copte-renu d'un concertu
donné i Elouges France, par la Société dos
Fanfares

'. Nous avions eu l'occasion d'enteiidre, l'ant-
iée derniière, M. A. Lejeuie, lne violomiste de
grand style, et c'est avec plaisir que ns avons
dle nouveau reconnu la valeur le cet artiste ii
sait maintenir On éveil tout soli auditoire. Aussi
bien ne li a-t-on pas épargné les bravos, et,
c est i nbilieu dl'un1î tonerre de vviats et d'al-
placudlissemets que ce virtuose s'est retiré.

LES DISPARUS

M. Pluieu, régisseur (le lt clause à l'Opra
de Paris, vient (le mourir.

Edouard Plique était cîInt- le ter jin 1819
etI 'Ac16iii nationale ce musique, connme
aîrtiste titu ballet.

Il avlit commencé aiu théâtre Comte, devenu
théatre îles Boulles-Parisions.

A près avoir fait son service militaire deants les
Cceit-gardes, il était revenui à l'Opéra. Il donnait
îles leçons cie mise cin scène iî beaucoup d'ar-
tistes, imîe Caroi et Mmie Melba sont ses
élèves.

MI. Pluque ne comptait Ile îles syiî patlihies à
l'OIpéraI. Il y sera très regretté.

-Le comnipositeur allemand Waldemar Bar-
giel vient dle mourir sîubiLtemîîenît, à Berlin,

'une apoplexie cardimque. Né en 1828, à
ierlin, il lvait été successivLieent professeur
l'école de musique rlhénanc dle Colognîe. dir'eC-

tour des concerts de lic Société île musique le
Rotterdamcla , et, depuis I1874, professcuir auei Con-
servatoire île Berlin. W. Bargiel a composé
surtout îles symplionies. îles ouviertures et le la
nisique de chambre. Plusieurs de ses couvi-es
ont été exécutées ic Paris, notanmnent pi les
soins île I. Eigène d'Harcourt, qui fu;t son
élève.

ECHOS DU CANADA

Les élections sem-anuelles dli Cliuir I ndé-
pendant, de lonitr'éal, ont donn le résultat
sunvant:

l'résident honoraire, M. Il. . ltruyere,
rééilu vice-président, L. Quvillon ; sec. D.
Malo ;uas-sec., A. Bourret ; trés., A. Baril ;
bibliotlécaire, Il. Larue ; directeur, L. L. M.
Lebrun ; accompagnateur C. A. E. lloude.
Comité de régie, MM. E. Turcot, L. Labonine
et Jos. Trudeau.

-Le corps île musique îles Carabiiers Vic-
toria vient de faire ses élections. Sont nom-
més : Directeur Ed. Quivron ; président M. J.
B. A. Tison ; vice- président, NI. Angevine ; se-
crétaire. M. Fauleux ; trésorier, M. Fréneau
bibliothécaire, N. O. St-Jacques.-Membres di
comité : MM. P. Miclaiid, Lorenzo Prince. et
Cls. E. Dupoit.
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